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L’homme aux 400 voix

Nouveau spectacle !

PUBLICITÉ

Le chiffre

1700
C’est lenombredepersonnes
quiontpris letraindufromage
GoldenpassdeMontreuxà
Château-d’Œxdedécembreà
finavril.Letauxd’occupation
moyens’estélevéà75%pour les
36placesdisponiblesàchaque
voyage.Aprèsuntrajetàbord
d’unevoitureBelleEpoque, les
visiteursontdégustédu
fromageetunrepasaurestau-
rant leChaletàChâteau-d’Œx,
avantdevisiter leMuséedu
VieuxPays-d’Enhaut.L’offre
seraélargie l’anprochain.Les
groupesdès10personnes
peuventeffectuercette
excursiontoute l’année.C.B.

Riviera
La Fête des
voisins, 8e édition

Vevey, Blonay, Corseaux,
Corsier, Jongny, La Tour-de-
Peilz, Montreux et Veytaux
s’associent pour accueillir la
Fête des voisins. La 8e édition de
cette manifestation conviviale se
déroulera le vendredi 23 mai.
Les habitants organisateurs
peuvent se procurer des kits
(affiches, cartes d’invitation,
formulaire d’inscription) dans
les administrations communa-
les. Informations sur l’utilisation
de l’espace public et/ou sur la
mise à disposition des tables et
des bancs: lafetedesvoisins@ve-
vey.ch et lafetedesvoisins@mon-
treux.ch C.BO.

Aigle
Piétonne heurtée
par une voiture

Hier, peu après 7 h 30, une
piétonne de 57 ans a été renver-
sée par une voiture, à Aigle.
L’accident s’est produit à la rue du
Molage, à proximité du carrefour
avec la rue Margencel. «L’automo-
biliste, âgé de 66 ans, circulait très
lentement sur cette rue lorsqu’il a
été surpris par la présence d’une
piétonne sur la chaussée»,
indique la police cantonale.
L’enquête devra préciser les
circonstances de l’accident, qui
s’est déroulé à plusieurs mètres
d’un passage pour piéton.
Légèrement blessée à la tête mais
consciente, la piétonne a été
évacuée en ambulance. D.G.

Concert de charité
Chillon Un concert au profit des
enfants de l’Amazonie est prévu
dimanche à 17 h au château. Au
programme, musique classique
et jazz. Plusieurs artistes s’y
produiront: Magdalena Hirsz,
Mary Beth Romo, Alexander
Reitenbach, Diego Carneiro,
Michel Vernaz, Xavier Nuss-
baum et Chai Jaz Ayling. C.B.

Chœur et piano
Château-d’Œx Le groupe vocal
Anonyme 80 d’Attalens et le
Chœur mixte Echo des Tours de
Leysin, accompagnés de Simon
Savoy, pianiste, interpréteront
des œuvres d’Elgar, de Fauré, de
Franck, de Schubert, de
Schumann, etc, demain à
20 h 30 au temple. Entrée 25 fr.
Gratuit jusqu’à 16 ans. F.W.D.M.

Après un marathon de deux
ans, le SeMo Chablais
inaugure un site flambant
neuf à Bex. Un virage dans
l’histoire de cette structure

Ce soir, le nouveau site du Semes-
tre de motivation (SeMo) du Cha-
blais sera inauguré, marquant
l’entrée dans une nouvelle ère de
cette structure destinée à l’inser-
tion professionnelle des jeunes.

Implanté dans la zone indus-
trielle de Bex, le nouveau bâti-
ment reflète l’évolution qu’a con-
nue le Semestre de motivation de-
puis sa création en 1997 à Bex.
D’une ancienne halle devenue vé-
tuste, les quelque 100 participants
annuels passent à un espace mo-
derne et fonctionnel regroupant
sur 1300 m2 l’ensemble des activi-
tés, dont les nombreux ateliers
pratiques, équipés d’outils perfor-
mants. «Au fil des ans, les Semes-
tres de motivation sont devenus
de vraies petites entreprises, ana-
lyse Pascal Brunner. Notre public
a évolué. Désormais ce sont plus
de 2000 jeunes qui se retrouvent
sans apprentissage en sortant de
l’école dans le canton. Nous ne
sommes plus dans la mission
d’éduquer des adolescents margi-
naux, mais dans une structure de
préformation.»

L’aventure qu’a représentée la
création des nouveaux locaux tra-
duit combien le SeMo est désor-

mais reconnu. Ses responsables
ont mené l’affaire en deux ans,
incluant une levée de fonds pour
réunir 2,5 millions. En plus de
l’appui de la Fondation chablai-
sienne d’aide à l’insertion, de
nombreux donateurs et collectivi-
tés publiques ont mis la main au
porte-monnaie et les aides en na-
ture ont allégé le budget: «Il n’y a
pas une entreprise ayant colla-
boré à ce chantier qui n’ait con-
senti un effort, sans compter les
prêts de machines ou les conseils
gratuits. Car nous avons presque
tout fait nous-mêmes, avec l’aide
des jeunes. Ça a vraiment été une
belle histoire!»

Avec ce nouvel espace, le nom-
bre de places disponibles passera
de 52 à 64. Les projets se dévelop-
pent également. Un pôle de for-
mation axé sur la cuisine, l’inten-
dance et les métiers de la petite
enfance voit le jour. Dans ce ca-
dre, le SeMo s’est vu confier des
missions par la garderie et cantine
scolaire d’Aigle qui ouvrira en
août. Par ailleurs, la création
d’une boutique est attendue pour
la fin de l’année au centre de Bex.
«Nous aurons ainsi trois pôles
d’activités, avec à chaque fois de
vrais impératifs derrière», conclut
Pascal Brunner.
Flavienne Wahli Di Matteo

Inauguration aujourd’hui à 17 h 15.
Portes ouvertes demain de 14 h à 21 h,
Zone industrielle en Vannel 10, Bex.

Le SeMo de Bex investit
de nouveaux locaux

La population d’Yvorne
se prononcera sur le projet
de parking sous les vignes.
Le comité qui le conteste
a récolté 346 paraphes

Le comité référendaire qui con-
teste le projet de parking enterré
à Yvorne avait jusqu’à hier pour
récolter 117 signatures valides.
Lundi, il en a déposé 346. Au cen-
tre du débat: le projet municipal
qui prévoit la création de 57 pla-
ces de stationnement sous les vi-
gnes, à la place du torrent. Cette
infrastructure devisée à 2,3 mil-
lions de francs avait été largement
approuvée par le Conseil commu-
nal en mars. Un référendum avait
été lancé dans la foulée de ce
vote.

Les détracteurs dénoncent
avant tout le coût de l’ouvrage. Ils
plaident pour la création de «mi-
croparkings» dans les différents
quartiers et hameaux de la com-
mune. «Nous reconnaissons qu’il
y a un problème de circulation à
Yvorne, souligne Christian Fran-

ceschini, membre du comité. Mais
nous avons besoin de structures
plus modestes, adaptées à la topo-
graphie de la commune et à ses
moyens financiers.»

Ce sont 44% du corps électoral
qui ont signé le référendum.
«Nous restons réalistes: cela ne
signifie pas que nous avons gagné
et que le parking est refusé, note
Christian Franceschini. Ce pour-
centage montre en revanche que
la population souhaite se pronon-
cer sur cet objet.»

Pour les édiles, la campagne
consistera à informer: «On en-
tend par exemple dire que le fi-
nancement de ce parking entraî-
nera une hausse d’impôts, ce qui
est faux, assure Philippe Gex,
syndic. Notre rôle sera de mon-
trer la stricte vérité à la popula-
tion.» L’ensemble des pièces du
dossier sera ainsi exposé à la salle
de la Grappe, dès lundi. Les listes
de signatures ont été transmises
au préfet, qui dispose désormais
de trois mois pour fixer la date de
la votation.
David Genillard

Le référendum contre le
parking enterré a abouti

moins fâché: «Nous avions de-
mandé à être placés à proximité
d’une source électrique, afin d’ali-
menter notre camion frigorifique.
Or là, nous avons dû nous bran-
cher à 40 mètres de là! On perd en
puissance de courant et les voitu-
res se parquent sur notre cordon
d’alimentation.»

Une «chaude» réunion
Plusieurs autres marchands dé-
noncent «l’absence de dialogue»
qui a précédé la réorganisation du
marché. Marchand de primeurs et
pilier de la foire – il y tient un stand
depuis quarante-deux ans – Daniel
Flotron signale pourtant qu’une
soirée a réuni, entre autres, mar-

chands, autorités, police du com-
merce et Société industrielle et
commerciale, dans le courant du
mois de mars. «L’ambiance était
assez chaude, concède l’agricul-
teur de Forel. C’est toujours un
peu difficile au début, mais
comme pour tout changement, il
faut un temps d’adaptation.»

A quelques pas de là, le pê-
cheur Henri-Daniel Champier ap-
puie: «Quand les grandes surfaces
changent l’agencement de leurs
rayons, les gens ne cessent pas de
venir faire leurs courses pour
autant. Regardons comment les
choses évoluent avant d’aboyer
tout de suite.»

C’est surtout au bas de la
Grande Place que la grogne est la
plus vive. Les marchands ont l’im-
pression d’être relégués dans un
secteur où badauds et chalands
sont moins nombreux. «Il y a deux
secteurs distincts. Le haut de la
place pour les anciens mar-
chands, le bas pour les nouveaux.
Au lieu d’opérer cette séparation,
pourquoi ne regroupe-t-on pas
plutôt ceux qui vendent des pro-
duits alimentaires au même en-
droit?» s’interroge Mohamed Deb-
baj, marchand de primeurs venu
du Valais. «Le marché péclote de-
puis des années. Là, on lui donne
le coup de grâce», déplore un bro-
canteur voisin.

mais sur le côté est de cette même
place. Objectif premier de cette
petite révolution: assurer une dé-
marcation claire entre la zone
marchande et le grand parking ad-
jacent – la Grande Place compte
au total quelque 400 places de
parc – afin d’améliorer la sécurité
des chalands (lire ci-dessous).

«Regardez, avec cette réorga-
nisation, je me retrouve au milieu
de marchands d’habits. C’est com-
plètement débile! Le fait d’être dé-
placé ne me dérange pas, mais
gardons une certaine cohérence»,
réagit Jean-François Casteu, qui
vend ses champignons à Vevey de-
puis douze ans. Un peu plus haut,
le boucher Yvar Gapany n’est pas

La réorganisation
des stands n’est pas
toujours appréciée
par les marchands

Raphaël Delessert Textes
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C’est une institution séculaire sur
la Riviera: à Vevey, le marché tient
ses quartiers dans la ville depuis le
Moyen Age. Il y a douze ans, la
réalisatrice vaudoise Jacqueline
Veuve, aujourd’hui décédée, avait
consacré un long-métrage à ce
rendez-vous inscrit dans l’identité
même du chef-lieu. Deux fois par
semaine, les mardis et les same-
dis, entre 40 et 120 marchands
prennent leurs quartiers sur la
Grande Place, vaste aire goudron-
née dévolue aux voitures qu’à Ve-
vey tout le monde appelle
d’ailleurs «place du Marché».

Si d’ordinaire la bonne hu-
meur règne entre les étals, ce
mardi, malgré une météo printa-
nière, c’était plutôt la foire aux
grommellements. En cause, une
toute nouvelle disposition des
stands, mesure que ne goûtent
guère marchands de primeurs,
bouchers et brocanteurs. Au lieu
d’être étalés en carré au nord de la
place, les stands s’étirent désor-

Institution

Chamboulé, le marché de
Vevey suscite des critiques

U Municipal à Vevey, Etienne
Rivier rappelle que la
réorganisation du marché
s’inscrit dans le prolongement du
Plan de mobilité et d’urbanisme
intégré de la ville. Autrement dit
le nouveau schéma de circulation
de la commune, dont les effets
rendaient la cohabitation entre
marchands et automobilistes
parfois délicate. «Le marché était
une sorte d’îlot dans le parking

de la Grande Place. Il affiche
désormais une identité propre
sur le flanc est de la place, et
gagnera en convivialité et en
gaieté», plaide l’élu. Conscient
des récriminations des
marchands, Etienne Rivier
promet que des aménagements
seront opérés. «Nous tirerons les
leçons de cette première édition
avant le prochain marché,
samedi.»

«Il deviendra plus gai»

Jean-François Casteu et ses champignons: «C’est incohérent!»Mohamed Debbaj, marchand de primeurs: «Il y a deux secteurs.»

Philippe Stuby, boucher: «Attendons de voir à l’usage.»Daniel Flotron, marchand de primeurs: «C’est un peu difficile.»


